
DOSSIER : LE PARRAINAGE
DE NICE DE 1940-1960

Gien avant 1940



1940 - 1941
SITUATION AVANT PARRAINAGE

15-19 juin 1940 

Bataille de Gien et destruction complète 
du Centre-ville : 422 immeubles ont été 
détruits totalement et 921 partiellement. 
La ville compte de nombreux sinistrés.

Juillet 1940

Gien est devenue ville pilote pour la 
Reconstruction au même titre que 
4  autres villes du département. Début des 
travaux de déblaiement et lancement des 
études pour la Reconstruction.

Cependant, situation financière catas-
trophique pour la ville : elle doit aider les 
nombreux sinistrés (logement, vêtement, 
nourriture) et préparer la reconstruction 
(déblaiement de la ville, paiement des 
honoraires de l’architecte…). En 1940, le 
Maire de Gien a évalué les dépenses de 
Reconstruction à 100 millions de Fr.



1940 - 1941
Mars 1941

Destitution par les allemands de Dr 
Pierre Dezarnaulds remplacé par Marcel 
Bouguereau. Il redeviendra Maire en oc-
tobre 1944. Marcel Bouguereau, directeur 
de l’école du Centre, sera déporté par les 
allemands en mai 1944.

Gien et Nice
Au même moment, Gien essaie de se rapprocher de Nice. En juin 1942, le dossier a mal 
débuté : Nice a déjà deux filleules, Cambrai et Charmes depuis 1918. Une troisième ville est 
pressentie pour être la troisième filleule :  Abbeville.

En août 1942, la décision officielle tombe : Gien est la filleule de Nice tout comme Cam-
brai et Charmes. Pourquoi ce changement, impossible de répondre pour l’instant : au-
cune information n’est présente dans le dossier conservé aux archives.



CORRESPONDANCE DU MARIE DE NICE CONFIRMANT L’ADOPTION DE GIEN

Le Maire de Nice à l’origine du parrainage et qui va maintenir les relations entre les deux 
villes est Jean Médecin (en fonction entre 1927-1944 et 1947-1965). Il sera remplacé sur une 
courte période (1944-1947) par 3 personnes différentes dont Jacques Cotta (1945-1947).

Trois personnes sont souvent citées et interviennent pour faire le lien entre Nice et Gien :
	 - M. Roullet, giennois d’origine et receveur municipal à Nice qui fait le lien entre
	   les deux Maires et qui est en relation avec M. Ducluzeau, banquier à Gien.
	 - M. Serge Gas, directeur général de l’assistance publique à Paris qui connait
	   le maire de Nice.
	 - M. Cribier, originaire de Bléneau qui habite à Nice. Il fait le lien entre M. Roullet, 
	   receveur à Nice et Camille Gaucher, secrétaire général de Gien.



SUBVENTION DE NICE, RÉPARTITION POUR 1943

Les relations entre les deux villes vont perdurer jusqu’en 1960. Actuellement, peu de 
personne se souvienne à Nice et un peu plus à Gien que Nice a été la marraine de Gien.

Ce parrainage s’est concrétisé par :

	 - Don de 4 millions de Francs de la ville de Nice à la ville de Gien entre 1942
	    et 1944 qui a été utilisé :
		  o Pour une aide aux sinistrés, aux déportés et aux prisonniers de guerre 
		  o La création d’une cantine d’entraide avec distribution de repas gratuits,
		  o Les travaux sur le réseau d’eau potable
		  o Deux réserves pour les dépenses courantes et la Reconstruction.
	 - Août 1953 : vote d’une aide de 2.000.000,00 Fr pour la ville de Gien
	 - Don de 3 millions de Fr en 1950 pour la reconstruction de l’Hôpital
	 - Des visites entre les deux villes : maires, sportifs, reines du comice ou du 
	      carnaval… une correspondance entre les écoliers giennois et niçois. Participation 
	    au carnaval, aux fêtes historiques de Gien ou au Comice agricole (1959)
	 - Envoi de vêtements et matériel à l’hôpital de Gien. Don de fleurs (œillets) pour 
	    l’Union des aveugles civils du Loiret.

En 1946, Nice, malgré ses difficultés financières, a donné 25.000,00 Fr pour le monument 
commémoratif. Et en 1951, elle versera une subvention de 50.000 Fr à l’ASG.



VITRINE DE GIEN À NICE LE CARNAVAL DE NICE 1947 :
PARTICIPATION D’UNE DÉLÉGATION
DE GIEN

Nice a aussi fait la promotion de la ville de Gien :
	 - Novembre- décembre 1942 : Installation à Nice de plusieurs vitrines évoquant 
	   les évènements de juin 1940 et le projet de reconstruction de la ville de Gien 
	   afin collecter des fonds supplémentaires parmi la population niçoise. 
	   Les vitrines seront réalisées par André Laborie, architecte-urbaniste chargé de 
	   la reconstruction de la ville. Des articles seront publiés dans les journaux niçois 
	   entre fin 1942 et 1943.
	 - Avril 1953 : publicité gratuite pour Gien dans le dépliant touristique niçois après 
	   l’ouverture du château de la chasse (en 1952)

Des dons privés sont aussi parvenus de Nice :
	 - Une fête a été organisée dans une école : le bénéfice a servi à l’acquisition de 
	    matériel pour les écoles giennoises : cartes murales, livres… Pendant le carnaval 
	   de 1947, le bénéfice d’une fête sera versé aussi à Gien.
	 - Novembre 1951 : don d’un organisme privé niçois à la paroisse de Gien.

Pendant la période de la guerre, Gien « servira » d’intermédiaire entre la ville de Gien et 
des producteurs locaux de légumes et pommes de terre. La ville pourrait ainsi envoyer :
	 - En février 1943 : 20 tonnes d’aliments pour le bureau d’aide sociale.
	 - En Janvier – Février 1945 : 40 tonnes seront envoyées.

Enfin, en août 1943, M. Bouguereau, maire de Gien, dirige une colonie d’enfants en 
Savoie où il accueillera des enfants niçois.

En novembre et décembre 1943, à la 
demande du Maire de Nice, et afin de 
collecter des fonds supplémentaires,  
l’architecte André LABORIE chargé de 
la reconstruction de la ville de Gien, 
a élaboré une vitrine sur le projet 
Giennois pour être installée place 
Masséna, ainsi que sur l’avenue de la 
Victoire à l’Eclaireur et au Petit Niçois



LE CARNAVAL DE NICE 1947 : PARTICIPATION D’UNE DÉLÉGATION DE GIEN

DRAPEAU DE NICE
OFFERT À LA VILLE DE GIEN



FÊTE DE LA RECONSTRUCTION

Autres informations
La ville de Gien a aussi demandé en 1942 le parrainage de Bordeaux. Le dossier n’a pas pu 
aboutir car la ville se situait en zone occupée.

Cependant, pendant et après la guerre Gien a aussi été parrainé par Tlemcen en Algérie. 
L’adoption officielle date de novembre 1945. Le parrainage est moins connu.
Mais comme pour Nice, une rue nouvelle sera nommée pour les remercier en mars 1949.

Juillet 1950

- Achèvement de la reconstruction du  1er ilot
- Inauguration du quai du Nice (délibération du Conseil municipal de mars 1949) en 
   présence du Maire de Nice, Jean Médecin.
- Fête de la reconstruction : le 30 juillet 1950, une délégation de Nice présidée par 
   Monsieur Jean MEDECIN, Maire de Nice a participé aux fêtes de la Reconstruction.
   À cette occasion, le quai de Nice sera inauguré.


